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Afin de concrétiser sa vision à long terme 
pour le paysage de Yangambi en République 
démocratique du Congo, qui met en évidence 
le potentiel des forêts à contribuer au bien-
être durable des populations locales par la 
recherche, l’innovation, l’esprit d’entreprise et 
la gestion durable des ressources naturelles, le 
CIFOR a mis en œuvre, tout au long de l’année 
2023, une série d’activités et d’événements 
destinés à renforcer sa stratégie dans le 
paysage. Dans le cadre de cette mise en œuvre, 
les équipes du CIFOR ont travaillé main dans 
la main avec les communautés locales et les 
institutions aux niveaux local et national pour 
rehausser le profil de Yangambi en termes 
de restauration forestière et de protection 
de l’environnement. À l’avenir, Yangambi 
cherchera à se démarquer comme un paysage 

idyllique dans le bassin du Congo, qui valorise 
le potentiel des arbres à contribuer au 
développement durable. 

Cette édition annuelle de la lettre 
d’information consacrée au paysage de 
Yangambi est l’occasion de souligner 
l’engagement continu du CIFOR dans le 
paysage tout en réitérant la nécessité 
croissante de rallier les partenariats public-
privé et les systèmes de bonne gouvernance 
aux efforts durables d’amélioration des 
moyens de vie des populations afin d’inverser 
l’impact de la déforestation dans la région et 
de contribuer à la restauration du paysage.

Voici quelques-unes de nos principales 
réalisations pour l’année 2023 à Yangambi :
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Obtention des titres de la forêt 
communautaire de la communauté locale 
de Yainyongo

En mai 2019, la communauté locale de Yainyongo du 
secteur Yalikadja-Yanonge dans le territoire d’Isangi, 
s’est engagée dans le processus d’établissement d’une 
forêt communautaire avec l’accompagnement du 
CIFOR. Le but était d’améliorer le cadre économique 
et les conditions de vie de ses populations tout en 
assurant une gestion durable de leur forêt à travers 
une pratique de l’exploitation forestière, l’agriculture 
et l’agroforesterie dans un cadre géographique légal 
qui aide à réduire la déforestation et à générer des 
revenus pour la communauté.

Le processus s’est poursuivi pendant 4 ans et a 
finalement abouti le 14 juillet 2023, avec la signature 
de deux arrêtés provinciaux portant attribution des 
concessions forestières de la communauté locale 
(CFCL) de Yainyongo par Son Excellence, Madame la 

Gouverneure de la province de la Tshopo, Madeleine Nikomba 
Sabangu, lors de la 8ème édition de la table ronde provinciale 
multi acteur sur la foresterie communautaire tenue à 
Kisangani du 11 au 14 juillet 2023. Ces arrêtés provinciaux 
sont conformes aux dispositions du décret 14/08 de février 
2014 fixant les modalités d’attribution des concessions 
forestières aux communautés locales en RDC.

Se rapportant à une superficie de 11 396 hectares dont 
3 402 pour la communauté Yainyongo, qui s’étend dans 
l’entité administrative d’Opala et 7 994 hectares pour 
la communauté locale Yainyongo-Romée dans l’entité 
administrative d’Isangi, ces titres permettront aux organes 
de gestion communautaire de s’activer pour la 2ème phase 
de mise en oeuvre, qui prévoit la préparation d’un plan 
de gestion, l’exploitation de ses concessions forestières et 
l’élargissement des activités génératrices de revenus.
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Lancement officiel de 
l’Association des Fabricants 
de Foyers Améliorés dans la 
Province de la Tshopo

La ville de Kisangani dans le paysage de Yangambi en RDC 
consomme plus de 2, 7 million m3 de bois – énergie par an, 
et dans 81% des ménages, le charbon constitue une source 
d’énergie primaire domestique de cuisson. On peut imaginer 
la contribution de la production de ce charbon de bois à 
l’augmentation de la déforestation dans la région. C’est la 
raison pour laquelle la filière « Bois – Energie » du projet 
FORETS II mis en œuvre par le CIFOR avec les financements 
de l’Union Européenne, s’adonne à promouvoir l’utilisation 
des foyers améliorés par les ménages pour contribuer à 
baisser la pression sur les forêts relativement causée par la 
coupe de bois pour la production de charbon, mais aussi 
pour aider les ménages à dépenser moins d’argent et de 
temps pour le combustible de cuisson.

Malgré les avantages liés à l’utilisation de ces foyers 
améliorés, leur production était très limitée dans la 
ville, étant donné que peu d’entreprises locales étaient 
impliquées, et leur coût était élevé, un grand nombre de 
ménages n’ayant pas les moyens de se les procurer. Ainsi, 
pour encourager l’utilisation de ces foyers améliorés par 
tous les ménages de la ville, le CIFOR a décidé de soutenir et 
de subventionner les entreprises locales qui les produisent 
afin d’augmenter le nombre d’unités de production, tout en 
formant et en intégrant les nouveaux producteurs.  

Afin de faciliter la coordination des activités de ces 
producteurs, nous avons décidé de les réunir sous 
une seule et même plateforme : l’Association des 
Fabricants de Foyers Améliorés dans la Province de 
la Tshopo, en sigle AFFAPT, dont le lancement officiel 
a eu lieu du 17 au 18 août 2023 à Kisangani présidé 
par le ministre provincial de l’Energie. La plateforme, 
qui ne comptait que 4 membres auparavant, envisage 
d’en intégrer 41 nouveaux à l’horizon 2024.

Aujourd’hui, sous le parrainage de l’AFFAPT, les 
fabricants de foyers améliorés dans la province de la 
Tshopo se fixent des objectifs nouveaux et ambitieux : 
trente mille (30 000) foyers améliorés à produire d’ici 
la fin de l’année 2023, un défi maintenant facile à 
relever avec le soutien du CIFOR, contrairement aux 
années précédentes où ils produisaient au plus 7500 
foyers. A noter qu’en 2022, toujours avec le soutien du 
CIFOR, les membres de l’AFFAPT ont produit jusqu’à 
15 000 foyers améliorés. 

On peut maintenant trouver des foyers améliorés en 
vente dans différents points un peu partout dans la 
ville de Kisangani.
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Adoption et validation 
d’un plan de gestion 
quinquennal de la faune

Depuis 2017, des études menées par des experts du 
CIFOR dans la réserve de biosphère de Yangambi 
indiquent la présence d’espèces protégées comme 
le sitatunga, le buffle de forêt, le chimpanzé et même 
le pangolin, mais l’existence de ces espèces continue 
d’être menacée par des activités humaines négatives 
comme la chasse excessive et la consommation 
répandue de viande de brousse dans le paysage. Il est 
donc nécessaire de gérer durablement la faune dans le 
paysage afin d’assurer la conservation de la biodiversité 
et la protection de l’environnement. 

C’est dans ce contexte que le CIFOR a organisé un atelier 
en juin 2023 réunissant toutes les parties prenantes 
concernées afin de développer et d’élaborer un plan de 
gestion quinquennal décrivant les actions nécessaires 
à mettre en œuvre pour la gestion durable de la 
faune dans la région.  L’événement a rassemblé des 
participants venant de toute la région, y compris des 
communautés locales, l’équipe du CIFOR, des autorités 
gouvernementales, notamment le ministre provincial 
de l’environnement et du développement durable, et 
autres institutions et organisations partenaires telles 
que l’Institut d’études et de recherches agronomiques 
(INERA), Man and Biosphere-Yangambi (MAB), 
entre autres. 

Ces mêmes parties se sont à nouveau réunies en 
novembre 2023 au siège de l’INERA à Yangambi pour 
une session de travail présidée par le ministre provincial 
de l’Environnement de la province de la Tshopo, Patrick 
Valancio Asumani, afin de valider et d’approuver ledit 
plan, qui selon Sagesse Nziavake, experte du CIFOR 
« reste une étape essentielle vers la bonne gouvernance, 
et l’établissement d’une meilleure législation sur la 
protection de la faune dans le paysage, » Elle souligne 
aussi que ce plan aidera à encourager la dénonciation 
des crimes environnementaux et la promotion 
du changement des comportements envers la 
gestion forestière à Yangambi. 
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Lancement du projet Production durable 
et résilience pour la prévention de crises 
alimentaires dans le Paysage de Yangambi en 
abrégé - FORETS-Food - 

Ancré dans l’engagement plus large et à long terme 
du CIFOR dans le paysage de Yangambi – ciblant 
l’amélioration des revenus et la conservation de la 
biodiversité – le projet FORETS-Food 2023-2026 est 
une réponse d’urgence visant à accroître la sécurité 
alimentaire en améliorant la production et les récoltes 
de cultures largement répandues, la diversification des 
cultures tout en mettant en œuvre des mesures post-
récolte dans le paysage.

La mise en œuvre du projet est principalement basée sur 
une approche d’apprentissage par la pratique notamment 
à travers l’approche Champ École Paysan (CEP). Le CEP 
est une approche participative et inclusive visant à 
renforcer les capacités des populations locales pour une 
production alimentaire efficace et durable au sein des 
communautés, avec elles et pour elles. Cette approche 
permet aux agriculteurs de tester et de comparer des 
pratiques alternatives et des systèmes traditionnels, 
sous la direction d’un facilitateur formé, afin d’évaluer 
et d’adopter les meilleures pratiques en matière de 
production agricole.

Entre septembre et octobre 2023, les facilitateurs 
communautaires du paysage de Yangambi ont été formés 
sur la théorie et la pratique de la mise en œuvre des 
Champs-Écoles Paysans. Pendant la formation de près 

de deux mois, ils ont planté des produits maraîchers 
s’agissant  notamment de tomates, choux, poivrons, 
concombres et maïs, sur une superficie de 25 milles m2 

dans le but de tester la productivité et le rendement 
agricole de ces nouvelles cultures sur leurs sols. 
Cette formation de long terme in situ – alternée aux 
tests conduits dans les CEP ont permis aux participants 
d’apprécier ces nouvelles méthodes agricoles qu’ils 
appliquent désormais dans leurs propres champs. 

L’effet multiplicateur souhaité de ce projet est en 
marche, et une fois atteint, la sécurité alimentaire 
deviendra une réalité pour de nombreux ménages 
dans le paysage de Yangambi.
Selon Sakina Kalindula, l’une des facilitatrices formées 
sur l’approche CEP, « Après avoir appris et travaillé 
pendant tous ces mois, j’étais heureuse de voir de 
grandes quantités le jour de la récolte. Je ne saurais 
décrire ma joie lorsque j’ai tenu des grosses tomates 
mûres dans mes mains. C’était magique ! Grâce à ces 
nouvelles techniques que le CIFOR nous enseigne, 
ma vie ne sera plus jamais la même. Je partagerai les 
connaissances que j’ai acquises ici avec ma communauté 
et je mettrai en pratique tout ce que j’ai appris dans mon 
propre champ. Cela m’aidera à diversifier l’alimentation 
de ma famille tout en gagnant de l’argent grâce à la vente 
des produits restants » a-t-elle déclaré.
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Développement et mise en œuvre d’un cadre de 
concertation avec les communautés et autorités 
politico-administratives de la région 

Dans la mise en œuvre de nos activités, nous créons et 
nous maintenons un cadre d’échange formel avec les 
communautés et les autorités politico-administratives 
pour les informer de nos activités et de nos stratégies 
ainsi que les difficultés rencontrées pour qu’elles puissent 
tirer profit des connaissances qui sortent du paysage 
pour pouvoir les utilisés dans le développement des 
stratégies provinciales et nationales.

Spécifiquement, ces forums visent à ; bien informer et 
communiquer les activités du projet pour une bonne 
compréhension ; obtenir le consentement préalable, 
libre et éclairé des bénéficiaires et des différentes parties 
prenantes concernés par les activités à mener ; assurer 
l’acceptation des activités projet auprès des bénéficiaires 
; promouvoir l’engagement de la population et des 
bénéficiaires autour des activités du projet ; garantir 
l’adaptation et l’imprégnation des meilleures pratiques 
qui découlent du projet ; et également influencer la 
politique provinciale à intégrer les bonnes pratiques 
transmises par le projet dans les propositions des édits et 
des lois provinciales. 

Tenu tous les mois à Kisangani, et deux fois par an à 
Yangambi et Yanonge, les principaux cadres organisés 
cette année ont été celui du secteur de Yalikandja-
Yanonge, organisé le 21 septembre 2023 à Yanonge, et 
celui d’octobre 2023 à Kisangani. 

A Yanonge, les chefs de secteur, chefs de groupements, 
autorités éducatives, membres des communautés 
locales et leaders religieux et d’opinions ainsi que des 
représentants des associations paysannes y étaient 
pour échanger avec nos équipes et s’imprégner de nos 
activités et réalisations dans leur communauté et dans 
le paysage. Selon Fai Collins, chargé de sensibilisation 
pour le CIFOR à Yangambi, « Il était également question 

de susciter des échanges d’expériences édifiants avec 
la communauté et leur donner l’opportunité d’émettre 
leurs impressions sur nos projets et les résultats 
obtenus, » a-t-il expliqué.

La communauté était heureuse d’apprendre que les 
bonnes pratiques agroforestières vulgarisées par 
le projet ont permis aux bénéficiaires de Yanonge 
d’améliorer leur rendements agricoles notamment 
avec la récolte du manioc qui est passée de 9000 kg à 
l’hectare il y a environ 3 ans à 21 500 kg à l’hectare ces 
jours. La récolte du maïs est également passée de 700 
kg à 1 200 kg l’hectare tandis que le niébé et le riz sont 
allés de 500 kg à 1 100 kg et 900 kg à 1 400 kg l’hectare 
respectivement. L’élevage domestique des abeilles a 
permis aux apiculteurs de Yanonge de récolter 124 kg de 
miel cette année. 

Dans la même lancée, à l’atelier de gouvernance qui a eu 
lieu à Kisangani le 26 octobre, il s’agissait de promouvoir 
les réalisations du volet éducation environnementale 
du CIFOR et de vulgariser les méthodes utilisées pour 
les mettre en œuvre. Nous étions heureux d’annoncer 
que nous avions sensibilisé plus de 1000 élèves dans 
les écoles du paysage cette année grâce à nos activités 
d’éducation environnementale et planté près de 
1000 arbres fruitiers et 250 acacias dans les vergers 
scolaires.  Entre janvier et octobre 2023, nous avons 
aidé les écoles à placer 1400 mandariniers et orangers, 
plus de 500 avocatiers, 300 cocotiers ainsi que 2000 
acacias dans les pépinières scolaires et mis en place 
deux systèmes de récupération d’eau de pluie pour 
garantir l’accès à l’eau, faciliter l’arrosage des plantules et 
contribuer à l’assainissement dans les écoles. Certaines 
écoles ont pu vendre une partie de ces plantules et ont 
utilisé les revenus générés pour acheter du matériel 
pédagogique et rénover les infrastructures scolaires.
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MERCI À TOUS NOS PARTENAIRES ET BAILLEURS!

Pour plus d’informations, visitez:
www.cifor-icraf.org/yangambi-engagement-landscape/ 

www.yangambi.org

 @CIFOR_ICRAF_WCA  //    CIFOR-ICRAF West and Central Africa

Contact:
Paolo Cerutti, project director: P.Cerutti@cifor-icraf.org 
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